
On ne retient presque rien
sans le secours des mots,
et les mots ne suffisent

presque jamais
pour rendre précisément

ce que l'on sent.
⸭

Denis
Diderot

Pour ne pas s’ennuyer, il faut,
à défaut des personnes,

aimer au moins des idées ;
il faut se répandre, il faut se

communiquer, il faut sortir de
soi. C’est dans ce contact de
l’âme avec l’âme qu’on peut
vivre avec plénitude ; toute
autre vie n’est qu’une mort ;

et les mouvements qu’elle
occasionne sont les

secousses que le galvanisme
communique à un cadavre.

⸭
Alexandre

Vinet

Une bonne communication
est aussi stimulante
qu'une tasse de café

et empêche aussi bien
de dormir après.

⸭
Anne Morrow

Lindbergh

LaTramice  .net  

communication,
philosophie, société

L'ère communicationnelle n'arrivera pleinement que
lorsque, à grande échelle, par-delà les frontières
nationales, nous utiliserons la communication de
manière  intelligente afin de tisser tout ce qui est
social  à  partir  de  nos  interactions  interin-
dividuelles, et non plus en nous plaçant systéma-
tiquement sous des institutions ou des chefs qui
nous  dirigent  et  dictent  à  notre place  ce qu'est
« la  réalité »  et  « comment  les  choses  fonc-
tionnent ». Cette ère aurait pu en fait commencer
bien avant la venue de l'internet, bien avant l'ap-
parition du télégraphe (c'était il y a dix minutes,
en termes d'ère) et même bien avant l'invention
de l'écriture, la parole suffisant en principe am-
plement  à  son  processus.  Mais  il  aura  fallu,
semble-t-il,  que  nous  communiquions  comme
jamais auparavant, ce qu'auront facilité la Toile et
les médias sociaux, pour nous rendre compte, col-
lectivement,  de  notre  erreur  originelle :  celle  de
nous en être remis  à la  force brute — ou à son
abstraction  représentative  —  et  de  lui  avoir
abandonné  notre  pouvoir  propre  de  création,
d'aménagement et d'interprétation du réel.

(Extrait de La machine à souhaits)
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